14 LES RELATIONS DES JESUITES [Vor. 17

de la maifon, & dans vne communauté de lict, de plat
& de nourriture auec leurs maiftres. Tout y eft dans
la pouffiere, & {i vous entrez dedans, vous ne ferez
pas au bout de la cabane, que vous ferez tout couuert
de noirceur de fuye, d’ordure & de pauureté.

Leurs paroles fouuent ne font que blafphemes con-
tre Dieu & nos myfteres; & des iniures contre nous
accompagnées d’ingratitude incroyable, nous repro-
chants que ce font nos vifites & nos remedes qui les
font malades & mourir; & que noftre fejour icy eft 1a
feule caufe de tous leurs maux. $Si vous leur voulez
parler pour les inftruire, il faudra quelquefois attendre
les heures entieres deuant que de trouuer 1'occafion
de leur dire & propos vn bon mot; & apres toutes vos
peines & vos [30] vifites, vn fonge, qui eft & propre-
ment parler le Dieu du pafis, en defera plus en vne
nuic, que vous n’aurez auancé en trente iours: &
vous pourroit bien, pour toute recompenfe, procurer
vn coup de hache ou de fleche. S’ils viennent en
voftre cabane, ne penfez pas que vous puiffiez facile-
ment leur refufer voftre porte; ny quand ils font
dedans, les gouuerner a voftre mode. Ils fe mettent
ot il leur plaift, & n'en fortent pas quand il vous
plaift, Il faut qu’ils entrent par tout, & qu'ils voiét
tout, & fi vous les volez empefcher, ce font querelles
& reproches auec iniures. Et dans tout cela il faut
filer doux: vn coup de hache eft bien toft donné par
ces Barbares: & le feu mis A vne efcorce, & de re-
cherche de iuftice pour le crime, il n’y en a point
dans le pais, & au plus qu’on en pourroit attendre, ce
{eroit quelques prefens. De forte qu’il faut toufiours
eftre en garde, & fur la patience, & faire eftat qu'on
n’a icy, & moins encore qu’en tout autre lieu du
monde, aucun moment de fa vie affeuré.



